Introduction

Les textes qui suivent ont été publiés au cours de l’année pastorale 2007-2008 dans le périodique de Frasnes-lez-Buissenal appelé « Papillon ».

Ils peuvent être librement repris pour tout usage de réflexion dans un but catéchétique.

Ils se basent sur une réflexion à partir du document des évêques croisée avec nos pratiques catéchétiques à Frasnes-lez-Buissenal.

Ariane Doeraene-Ruyffelaere

Catéchèse 

Quelques recommandations pratiques
Bien des initiatives prises dans notre Unité Pastorale Nouvelle empruntent déjà le sens souhaité par nos évêques. Il s’agit de les reconnaître, de les partager et de les encourager.

D’autres projets seront appelés à voir le jour.

Les évêques nous proposent des recommandations en dix points : Nous les approfondirons cette année.

1. Réfléchir ensemble

Ensemble signifie l’ensemble des chrétiens et non pas les catéchistes seuls : les évêques souhaitent que nous ouvrions un grand débat sur la catéchèse.

2. Accueillir les personnes et proposer la foi

Cheminer avec les personnes et leur proposer quelque chose? Pour cela, inviter largement, au-delà des « habitués » et soigner nos liturgies pour les rendre accueillantes.

3. Promouvoir une dynamique catéchétique d’ensemble.

Recentrer la catéchèse sur les adultes (sans abandonner les enfants et les jeunes !). Il s’agit de maintenir les étapes de passage (communions) mais de les repenser dans l’ensemble des propositions pastorales, notamment en lien avec l’assemblée dominicale.

4. Articuler catéchèse et liturgie

L’assemblée dominicale doit être au cœur de la catéchèse. En soignant la beauté de la liturgie, elle deviendra un lieu-source d’une catéchèse pour tous. Favoriser  collaboration entre animateurs liturgiques et catéchistes.

5. Valoriser les contenus de foi

La foi chrétienne porte une vision structurée de la destinée humaine : comprendre les symboles de foi doit être un fil rouge pour la catéchèse. 

6. Mettre en place des structures pastorales

Faire appel au Service diocésain de catéchèse et participer aux activités que ce service organise.

7. Valoriser les lieux de catéchèse

Le premier lieu de la catéchèse est l’église. Approfondir  la foi à travers les trésors architecturaux ou picturaux.
Ce lieu source doit être aussi relayé par d’autres : locaux de catéchèse sans négliger les lieux ecclésiaux forts : abbayes, maisons diocésaines, etc.

8. Promouvoir le catéchuménat, accompagner les « recommançants »

Être attentifs à accompagner les jeunes adultes qui désirent redonner vie à leur baptême et développer la possibilité de cheminer vers les sacrements en dehors des tranches d’âge traditionnelles.

9. Former des catéchistes et des accompagnateurs.

Proposer des modules de formation aux catéchistes réguliers ou ponctuels. 

10. Soutenir ceux qui témoignent

Par leur engagement auprès des plus pauvres (malades, prisonniers, personnes en situation de précarité), de nombreuses personnes témoignent de la foi chrétienne. Elles doivent pouvoir compter sur le soutien des communautés locales.
Entrer en relation avec les adultes

Une nouvelle année de catéchèse commence et avec elle les rencontres des parents. Ceux-ci sont surtout désireux de connaître les horaires et obligations alors que les catéchistes souhaiteraient parfois initier un autre dialogue.

Comment entrer en relation avec des adultes, parents, parrains, marraines à propos de la catéchèse ?

A l’approche de la célébration de la Confirmation pour le pôle de Frasnes (7 octobre à 14h30), nous vous proposons le récit de deux rencontres vécues avec des adultes dans le cadre de la préparation à la confirmation. Elles sont proposées à titre d’exemple.

Une réunion d’inscription

Le 17 octobre prochain aura lieu la réunion d’inscription à la catéchèse de confirmation pour le pôle de Frasnes. Depuis deux années, nous avons expérimenté avec succès le schéma suivant :

Les parents et les jeunes sont accueillis dans une salle avec des chaises disposées en grand cercle. 
Après un mot de bienvenue, on constitue des équipes par la méthode des numéros afin de dissocier les familles. Tous les « 1 » forment une équipe, les « 2 » également, etc. Chaque équipe reçoit un symbole qui se place sur un plateau de jeu à 4 couleurs (comme un jeu de l’oie). Il y a donc 4 pistes et 4 jeux de question en lien avec ces dimensions de la vie chrétienne. Chaque équipe avance au rythme des questions reçues en fonction de la couleur sur laquelle le dé les place.

Jeunes et adultes travaillent ensemble pour récolter les mots d’un mots croisés reprenant les différentes dimensions de la vie chrétienne. 

Après 3/4 d’heure de jeu, une explication du sens de cette activité est donnée : la catéchèse explorera toutes ces pistes … On constitue ensuite les groupes par paroisse pour donner les informations pratiques. Le jeu aura permis d’aborder les questions de fond.

La rencontre parrains-marraines de 
confirmation avec les confirmands

Un mois avant la confirmation, les jeunes sont invités à participer à une rencontre avec leur parrain ou leur marraine de confirmation. Au temps de l’adolescence, il est plus facile d’entamer un dialogue avec un adulte autre que ses parents.

Un jeu de mots-croisés à réaliser en collaboration parrain ou marraine et filleul permet d’accueillir les participants au rythme des arrivées.

Trois ateliers de 20’ sont ensuite proposés en tournante :

Un temps de prière

Une catéchèse sur le rite de la confirmation

Un objets- langage pour exprimer le rôle du parrain ou de la marraine

Pour clôturer, un petit mot d’envoi autour d’un moment de convivialité.

Ces deux initiatives permettent de vivre un temps de rencontre qui va bien au-delà d’informations pratiques. Beaucoup de témoignages de satisfaction sont exprimés.

Vous avez vécu des expériences de catéchèse intergénérationnelles intéressantes ? Alors partagez-les dans cette rubrique en envoyant un petit texte à la rédaction !

Une note de travail

Pour cette année pastorale, les évêques de Belgique proposent une note pastorale à propos de la déclaration Devenir adulte dans la foi.

Les évêques souhaitent que nous approfondissions cette question durant cette année encore et nous promettent de placer l’année pastorale 2008 sous le signe de la Parole de Dieu.

Cette note a pour but d’attirer notre attention sur quelques éléments et lignes de force de la lettre pastorale et de nous offrir quelques clefs de lecture.

Il y a trois temps à approfondir :

Le premier contact avec la foi et l’évangile : comment permettons-nous au plus grand nombre d’avoir l’occasion de rencontrer le Christ. 
Quels sont les chemins que cette première annonce peut emprunter ? La demande d’un sacrement ou la célébration des funérailles peuvent être de belles occasions d’annoncer la Foi.

Comment la richesse et la profondeur de l’Évangile peuvent-elles nous toucher ? C’est-à-dire comment peut-on proposer un chemin d’approfondissement de foi et de vie chrétienne ?

Comment pouvons-nous, comme chrétiens et comme communautés, grandir nous-mêmes dans la foi ? Nous avons tous besoin d’un chemin de catéchèse : cela concerne tous les chrétiens.

L’importance d’une initiation permanente

La célèbre phrase de Tertullien « On ne naît pas chrétien, on le devient » est plus que jamais d’actualité. Aujourd’hui, se pose la question de devenir chrétien dans une société, dans un environnement qui ne l’est plus. Sans doute, n’avons-nous pas encore réalisé toutes les implications de cette actualité. Il nous reste souvent des réactions nostalgiques qui font appel à un passé résolument révolu.

Nous avons alors à approfondir notre foi et nos connaissances : sommes-nous encore capables de rendre compte de notre foi ?

Avons-nous un niveau de connaissance religieuse équivalent à notre niveau de connaissance général, à notre engagement professionnel ?

Plusieurs initiatives nous sont proposées pour approfondir notre foi.

Cette année, l’EAP vous propose trois conférences sur les sacrements. Elles seront données par l’abbé Patrick Willocq, doyen de Chièvres et membre du service diocésain de liturgie.

Notez-les dès à présent :

Les jeudis 17 janvier, 14 février, 13 mars à 20h à la Belle Eau.

Les autres aspects de la note seront approfondis dans les papillons suivants.
Écouter, célébrer, servir
L’initiation chrétienne se déploie toujours sur trois terrains : celui de l’annonce (la Parole), celui de la liturgie (la célébration), celui de la diaconie (le service).

L’écoute des Écriture

Comment mettons-nous les personnes en contact avec la Parole de Dieu, avec la simplicité de l’Évangile. Nous avons tendance parfois à donner nos propres explications dans un verbiage parfois très créatif. Il faut redonner la Parole à Dieu lui même en permettant à tous de l’entendre.

Il s’agit de lire l’Écriture en croyants, en y cherchant la Parole de Dieu.

Il y a quelques années, nous avons eu la chance d’entendre tout l’évangile de Marc à travers la diction de Pierre Lefin. Ce texte existe en CD et est disponible au prix de 15 € à la cure de Frasnes. Voilà un exemple de mise en contact direct et simple avec l’Évangile.

La liturgie

Dans la liturgie, le croyant apprend à ressentir et à connaître le cœur de la foi. Par la beauté, la simplicité, la profondeur, l’intériorité, beaucoup sont touchés par la présence de Dieu.

Une célébration n’est pas une explication mais elle doit permettre de vivre le mystère de la foi.

La liturgie doit être un espace où tout le monde est bienvenu, accueilli avec amour tant les enfants que les parents, les jeunes, les adultes qui souhaitent se préparer à recevoir un sacrement.

La lettre pastorale des évêques met en garde contre l’obligation de présence mais insiste sur le caractère de proposition de la participation à la liturgie.

Il est important aussi que ces personnes soient préparées et accueillies dans une grande authenticité pour qu’ils puissent éprouver quelque chose de la joie, de la liberté et de la richesse de la foi.

La diaconie

La signification de l’Évangile, comment il change les être humains, se mesure au soin apporté au pauvre et au faible, rappellent nos évêques.

L’être humain en détresse nous interpelle. Nous reconnaissons en lui le Christ lui-même. En ce sens, le premier témoignage de l’Évangile est souvent muet : c’est celui du service.

Toute la communauté chrétienne doit se laisser interpeller par ce qui se passe dans le monde. 

Ce service peut aussi permettre à des personnes un contact avec l’Évangile et conduire ainsi à une catéchèse.

Nous ne pouvons plus nous reposer uniquement sur le passé, nous devons redécouvrir l’Évangile dans sa nouveauté et dans sa richesse.

Et ceci concerne toute la communauté.

Comment notre communauté qui se rassemble le dimanche se laisse-t-elle engager dans une initiation renouvelée et permanente de la foi ?

Première annonce
p. 8 - 11
Rappelons la distinction à faire entre première annonce et catéchèse. La catéchèse est un approfondissement de la foi. Cela concerne donc les personnes, enfants, jeunes, adultes, ont été touchées par le Christ, qui vivent une relation personnelle à Dieu.

Par la catéchèse, cette relation permet de grandir par la connaissance des Écritures, de la Liturgie et la pratique de la correction fraternelle.  La catéchèse concerne donc toute la communauté chrétienne.

Être touché par le Christ, c’est le but de la première annonce. Comment pouvons-nous mettre des personnes en contact avec la Foi ? Quelles sont les voies pour être une Église de l’annonce, de la mission ? Interrogent nos évêques.

Il s’agit bien sûr de d’abord vivre nous-mêmes de cette foi. Mais nous devons aussi réfléchir comment exprimer et offrir la foi aux hommes.

Il faut des initiatives pour permettre une transmission explicite. Il faut donc une parole. Dieu emprunte la voix humaine pour se dire.

Sans négliger la formation de type intellectuel (conférences, sessions), il nous faut diversifier nos propositions de la foi.

Qu’est-ce qui peut toucher le cœur de nos contemporains ?

Une homélie, un groupe de prière, une vie de saint, l’écoute de la musique religieuse ou les découvertes d’œuvres d’art, le témoignage du service, une maison ouverte où se vit l’Évangile.

Il s’agit de toucher le cœur et l’intelligence : rendre notre foi compréhensible pour le monde d’aujourd’hui.

Il serait bon de répertorier quelles sont les initiatives prises l’an passé qui ont pu être l’occasion d’une première annonce et de discerner celles qui doivent être reprises ou suscitées cette année.

Si l’on parle de première annonce, il ne faut pas oublier que tout chrétien doit toujours se laisser ressaisir par le Christ et être touché par la Parole de Dieu. C’est pourquoi nous aurons toujours besoin de ces deux aspects : première annonce et catéchèse.

Avec respect, avec patience

L’annonce de l’Évangile ne saurait se faire qu’à la manière de l’Évangile : avec humilité, respect et patience. 

Proposer ne signifie pas imposer : s’il est important d’impliquer les parents dans la préparation sacramentelle de leur enfant, il ne s’agit pas de les prendre en otage. Il faut une sagesse pastorale pour discerner ce qu’il convient de demander aux parents.

La patience du semeur est nécessaire aussi : nous devons semer, mais celui qui sème n’est pas toujours celui qui récolte. La grâce de Dieu travaille dans le secret, avec patience. Parfois, on n’en voit pas le résultat.

Et pour ceux qui croient, il convient de toujours prier « Seigneur, viens au secours de mon manque de foi ! » (Mc 9,24).

Des chemins concrets p 12-17

Soif de Dieu
Le départ de toute catéchèse est de désirer Dieu. Quels sont les lieux,  les circonstances où peut naître ce désir ? Trois grands chemins permettent d’avoir cette envie de chercher Dieu.

Le beau, le vrai, le bien

Grandir dans une famille chrétienne qui offre l’expérience de la vie fraternelle, de la vie de prière est un premier chemin.

Une expérience de vie fraternelle en équipe à la catéchèse, au camp avec le patro, en pélé à Lourdes, aux JMJ, etc peut donner l’envie de découvrir la source de cette joie de l’amitié partagée.

La découverte du patrimoine artistique, la musique, la littérature peut toucher le cœur et l’orienter vers la recherche du Divin.

L’émerveillement devant la nature, devant toute beauté comme saint François chantant la Création peut également conduire à ce désir.

Quelles sont nos initiatives pastorales qui permettent de vivre cette découverte ?

2. 
La souffrance, le mal, le manque

La qualité de l’accompagnement des personnes qui souffrent, qui vivent un deuil, qui sont en situation de pauvreté peut ouvrir un chemin de foi. 

Comment y sommes-nous attentifs dans nos communautés ?

Apportons-nous notre soutien aux chrétiens de nos communautés engagés auprès des souffrants, des plus pauvres ?

3.
Dieu lui même

Dieu est capable de toucher lui-même le cœur de l’homme à travers sa Parole, dans le silence, dans un sacrement.

Notre responsabilité est de laisser des lieux de silence accessibles … d’ouvrir nos églises, d’y mettre en évidence la Parole de Dieu.

Les médias peuvent également permettre de mettre en contact quelqu’un avec la Parole de Dieu. 

La foi se transmet par témoignage. C’est pourquoi il est si précieux de pouvoir rencontrer des lieux d’intense vie spirituelle chrétienne : les abbayes, les nouveaux mouvements, les communautés religieuses … 

Nous avons tant besoin de témoins auprès des enfants et des jeunes qui les encourageront à être acolytes, à faire partie de la chorale, à partir en pélé durant l’été, à s’engager dans des projets de solidarité …

Nous avons tous besoin aussi de creuser notre soif de Dieu. Le temps du carême qui s’ouvre peut nous en donner l’occasion.

Réorientation 

p18-19
Une catéchèse pour tous les âges

Si les évêques ont choisi le titre « Devenir adulte dans la foi » ce n’était pas pour signifier qu’il fallait abandonner les enfants et les jeunes au profit exclusif de la catéchèse pour les adultes.

Il est nécessaire de proposer des activités catéchétiques pour tous les âges mais sous l’impulsion d’une catéchèse pour adultes.

Les évêques souhaitent ainsi une réorientation fondamentale de notre pratique catéchétique motivée par le changement radical du contexte de la transmission de la foi dont nous avons déjà beaucoup parlé.

Dans une société pluraliste et sécularisée, s’il ne suffit pas d’avoir reçu de la catéchèse à l’enfance pour devenir chrétien, l’initiation des enfants et des jeunes reste très importante. Les communautés chrétiennes doivent encourager les familles qui désirent donner le goût de la foi aux enfants en leur proposant des initiatives adaptées à notre temps.

Une conviction personnelle

On ne devient et on ne reste chrétien que parce qu’on le veut soi-même. Une catéchèse basée 
exclusivement sur l’obligation et la contrainte ne mène donc à rien à long terme.

A l’intérieur d’un cadre minimum commun, il faut offrir des occasions d’exercer une liberté de choix.

Proposer un socle minimum pour tous et des activités pour aller plus loin avec ceux qui le désirent.

Il nous faut aussi veiller à la liberté intérieure de l’enfant par rapport aux sacrements et en particulier pour le sacrement de réconciliation. 

Nous avons à aménager un contexte stimulant et encourageant comme nous essayons de le faire à la veillée de préparation à Noël, à la journée de ressourcement, au camp + 13, etc, mais cela doit rester une proposition.

Nous avons la responsabilité de tout mettre en œuvre pour favoriser l’essentiel : permettre à chaque chrétien, quel que soit son âge, de rencontrer le Seigneur à travers la Parole, la prière, la rencontre des autres, les sacrements.

C’est ce que nous essayons de faire à la journée de ressourcement : nous nous adressons d’abord aux adultes et à partir de là, nous diversifions nos propositions pour qu’elles soient accessibles à tous !

